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Le pouvoir s'en prend aux journalistes
UKRAINE A l'approche d'élections en 2019, la protection des sources est en danger

•• La justice ukrainienne
a ordonné la saisie
des données mobiles de deux
journalistes célèbres.
•••.Un précédent qui confirme
un raidissement
du gouvernement de Petro
Porochenko face aux
journalistes trop libres
alors qu'une année électorale
se prepare.

KIEV
DE NOTRE CORRESPONDANT

Unpas en avant, un pas en arrière
et beaueoup de surplace: voilà
un résumé de la santé de la

presse en Ukraine, cinq ans après la ré-
volution de Maïdan. Ces derniers jours,
deux journalistes, Natalie Sedletska et
.Kristina Berdynsl..)'kh, se sont retrou-
vées dans le collimateur du pouvoir
après qu'un tribunal de Kiev a requis, à
la demande du pouvoir, la saisie de
toutes leurs communication.'î télépho-
niques sur un an et demi Une première
dans l'histoire du pays.
Les deux jeunes femmes, âgées respec-

tivement de 31 et de 35 ans, font partie
de cette nouvelle génération de reporters
d'investigation, talentueux et farouche-
ment indépendants, qui a émergé en
2014, s'en prenant à la corruption abys-
sale du régime précédent de Viktor 1a-
noukovitch, tout En continuant de taper
très fort sur les pmtiques de corruption
caractérisant l'élite au pouvoir après
Maïdan, notamment l'entourage du pré-

sident Petro Porochenko,
Natalie Sedletska, investigatrke de

haute volée, est la rédactrice en chef de
« Schémas ", un programme de Radio
:Free Europe dédié amé enquêtes sur la
corruption. Dans le cadre des Panama
Papers, en avril 2016, son équipe avait
mis en lumière les comptes offshore de

Petra Pornchenko.Auteurd'unlivregen~
sible sur « Les gens de Maidan »,Kristi-
na Berdynskykh est reporter politique

pour Novoe Vremia, un hebdomadaire
russophone sériem et indépendant
Cette dernière dispose également

d'une chronique télévisée au ton très
libre, «Cuisine politique », où elle dé-
crypte les jeux de pouvoir àKiev. Récem-
ment, elle avait enquêté sur les business
immobiliers du procurenr général
d'Ukraine, Iouri Loutsenko, un proche
de Porochenko, bras armé de la justice
en Ukraine. C'est ce dernier qui a de-

mandé à un tribunal de saisir un an et
demi de communications téléphoniques
des deux jeunes femmes.
Le 27 août, W1 tribunal de Kiev a or-

donné l'accès à 17mois de data mobiles
de Sedletska.: appels, SMS et ~olocali-
sation. Le 5 septembre, un jugement si-
milaire a été rendu dans le cas de Ber-
dynsk-ykh. Les dem: procédures ont été
initiées par le bureau du procureur géné-
r~, qui ME'rche par des moyens poli-
tiques ou judiciaires à déboulonner Ar-
tem Sytnyk, le patron du Bureau natio-
nal anti-corruption (Nabu), accusé de
délivrer des informations en rtlf à la
presse.
Or, à six mois d'une présidentielle ex-

plosive les enquêtes du Nabu font frémir
la classe politique. « Quand le .~canrlale a
éclaté, le producteur généml fi déclaré
qu'il ne TJoulait connaître que nos points
concrets de giolo('alisation. c'('jJt cela
qu'ils demandent œuœ apétate'urs, ex-
plique Kristina Berdynskykh. Il.s e-s-
salent d'obtenù' des irifos sur le patron
du Nubu et ont l'autorùmtialljw;qu'à. la
fin du moi.::,' d'e:1/traire le ma.t'im'1lm d<!
dvnnées de mon téléphone ,~'urun an el
demi. »
Ce jeudi, la cour d'appel a été inca-

pable d'examiner l'appel de la reporter.
«Pourquoi che,1'chenHls à trouve?' des
injàûlttavmûesjoum(lUstes? "Ens'en
prenant à deuxjournalistes, louri LOl1t~
senko, et donc Petro Porochenko, créent

une jurisprudence grave qui permet au
pouvoir d'acl-éder aux sources des jour-
nalistes. « C'est très dangel'eu.J· arment les
élections cal' les gen.s risquent de perdre
leu l'wnfiancc dans la presse et n'oseront
plu.s s'admiser iL elle. », craint Kristina
Berdynskykh.

Le 10 septembre, Natalie Sedletska a
remis les éléments du dossier à la Cour
européenne des droits de l'homme de
Strasbourg. Huit jours plus tard, celle-ci
a mndu ses conclusions. «On a voulu
crier' un pl'écédeni et nous avons reçu une
réponse pœiHve. La Cour européenne de
Sirasbrmrg el lm i.s de.~-[nslr-uttùm,1; et 0'1'-

donné Will' autorités ukminùmnes de ne
pus aœéder aux données de mon télé-
phone », explique Natali[' Sedletska (lU

SoÙ'.
Jusqu'à la fin d\l mois, les autorités

ukrainiennes ont la possibilité de savoir
comment les journalistes ont utilisé leur
téléphone dans un rayon d'un kilomètre

« C'est dangereU<l' allant
les électionB. les gens risquent
de perdre leur c(mJiance dans
la pTf!lUIe » ~RISTINA BERDYIfSKY!(I~

autour du Nabu. « Ces décisivns t'ont
avait'un impact /lUI' lejournalisme d'in-
'vestigatian et [mll! lt~$média.~ libres e-n
Ukraine, craint Natalie Sedletska il vaIJ
utl()'ir un iffet paml,1Jsa1!1 sUr le tmva;'!
desjvurlllûistes vis-à- vis de leu1's SOUTceS

qui auronl peur de les (l'ide1' comme
uvant. »
Oksana Romaniouk, directrice de

l'IMl, la branche ukrainienne de RSF
voit là un « précédent 'inquiéta.nt ». Pa;
ailleurs, « le di'mat est marqué par des
turbulentes préélectorales, précise-t-
elle, tO'U$ les parti$ politiques et les CU1!-
dùlats Ul/il.' élections ne sonl pas heure'lI;t'
du tramril desJourllalistes critiq'ues, et à
rapproche des électio'lJ.s, le climat pou"
les journalistes va devenir de plus en
plus difficile. » •
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